
33E           Une femme.

Une femme, qui ne demande à la vie, 
Qu'un peu d'amour, qu'un peu de joie.
Une femme, qui voudrait pouvoir dire' merci, 
À  l'homme’ qui emboîte ses pas.

Cette femme’, 
Trop méprisée, trop bafouée, on la trouvera résignée,  
Tout son amour, elle l'a pleuré, d’une’ naissance’ qui l'a condamné.
Cette femme’,
Que j'ai vue emplie de chagrin, de n'être rien de plus qu'un chien,
Je l'ai aussi vu tatouée, en signe de propriété.
  Cette femme,
  Comme une sorcière' dans un conte', elle porte’ le poids de la honte,
  Elle souffre de devoir cacher, ces yeux qu'elle voudrait maquillés. 
  Cette femme’,
  Qui perd son temps et puis sa vie, que tu n'acceptes' que dans ton lit,
  Que tu tue à force' de peut-être, à elle’ qui veut simplement n'être,
  Qu'une femme’.

Cette femme’,
Que le passé a déprimé, elle ne vit plus que de regrets,
Son bonheur tu l'a ignoré, et bien souvent tu l'a trompé.
Cette femme,
Ta compagne de chaque jour, elle te demande un peu d'amour,
Elle ne demande pas grand-chose, que ton épaule’ qui l’a repose.
  Cette femme,
  Que les grossesses ont déformé, elle n'ose plus se regarder,
  Tous ces enfants qu'elle t'a donné, qui te dit qu'elle les désirait.
  Cette femme,
  Dans des pays trop incomprise, dans ces pays bien trop soumise,
  Elle n'a pour elle que le rêve, qui lui dit qu'ailleurs, elle serait, 
  Une femme.

C . ISOLA
claude.isola@sfr.fr  
  
  


